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Donner son sang. Pourquoi

Nombre d'accidents provoquent des

grosses pertes de sang qu'il faut com-
penser par des transfusions. Les per-
sonnes atteintes de brülures perdent
beaucoup de plasma, ce qui se traduit
par une deperdition sanguine. Le sang
peut remplacer les globules endom-
mages et les solutions d'albumine
compensent les proteines perdues. Les
fractions de plasma peuvent etre
administrees au malade souffrant
d'une carence d'un element sanguin
(hemophilic, defense insuffisante
contre les infections). Si I'on n'avait
pas la possibility de faire des transfusions

avant, pendant ou apres une
intervention chirurgicale, la Chirurgie
moderne n'aurait pu obtenir les succes
qu'elle a connus. Une seule operation
ä cceur ouvert necessite l'emploi de 20
ä 30 conserves de sang. Enfin, lors
d'un accouchement, la mere peut
perdre une grande quantite de sang
qu'il faut compenser par des transfusions.

L'histoire qui suit le montre
clairement.

Mercredi ä midi, ä Z.: en ville, le trafic
est dense. Les gens vont ä la maison

ou au restaurant. Beaucoup sont
contents que la moitie de la semaine
soit dejä ecoulee.
A l'höpital de Z., on n'a guere le

temps de rever. En ce moment, une
equipe de medecins et d'infirmieres
lutte pour sauver la vie d'une patiente,
et ils n'ont guere le temps de penser
au repas de midi. Que s'est-il passe?
Ce qui, pour Mme S., mere de trois
enfants, avait commence comme un
accouchement tout ä fait normal,
prend tout ä coup une tournure dra-
matique. Comme la position de l'en-
fant est defavorable, il faut venir en
aide ä Mme S. pour degager l'enfant;
lä-dessus se declare une forte hemor-
ragie que les medecins n'arrivent pas ä

arreter. La perte de sang devient rapi-
dement menagante. Plusieurs transfusions

de sang sont faites ä Mme S.

Mais les dix-huit conserves de sang de

son groupe sanguin, stockees dans le

refrigerateur de l'höpital, ne suffisent
pas. II n'est pas sür que l'on puisse
faire appel ä suffisamment de don-
neurs adequats ä courte echeance. Et
en cas d'echec, que faire? Et si l'he-
morragie persiste malgre tout?
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Sans les transfusions avant, pendant ou apres une intervention chirurgicale, la
Chirurgie moderne ne pourrait faire ce qu'elle fait. Une seule operation ä cceur
ouvert necessite l'emploi de vingt ä trente conserves de sang.
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Dans cette situation, le medecin
responsable demande de l'aide au Service

de transfusion de la Croix-Rouge
suisse ä Berne. A 12 h 30 le telephone
sonne au Laboratoire central. Pour
sauver Mme S., il faut vingt concentres

de globules rouges des que
possible.

Le Laboratoire central peut tout de
suite mettre ä disposition les concentres

demandes. C'est lä qu'arrivent
tous les jours les equipes mobiles qui
entreprennent des collectes de sang
dans tout le pays.
Mais il s'agit maintenant de livrer les

concentres de globules rouges aussi

rapidement que possible ä l'höpital de
Z. Le centre de coordination du
Laboratoire central du Service de transfusion,

qui fonctionne 24 heures sur 24,
appelle la Centrale de la Garde
aerienne suisse de sauvetage (GASS)
ä Zurich. Quelques minutes plus tard,
l'helicoptere HB-XGM de la GASS
quitte l'aeroport de Belp (BE) et
atterrit ä 13 h 10 sur l'Allmend, tout
pres du Laboratoire central. Une voi-
ture du Service de transfusion est dejä
sur les lieux avec les concentres de

sang. Le precieux paquet est rapidement

remis et ä 13 h 13 l'helicoptere
rouge decolle de l'Allmend.
Malgre les conditions atmospheriques
relativement mauvaises (la visibilite
n'est que de 2 kilometres, des nuages
rendent le vol difficile) l'helicoptere
effectue en 33 minutes la distance de

plus de 80 km qui le separe de Z. Peu
de temps apres, le sang commence ä

couler dans les veine de Mme S. A 17

heures, le medecin constate que la
patiente est hors de danger.
Mais le repit est de courte duree. La
perfide hemorragie se declenche une
fois de plus au cours de la nuit. II faut
de nouveau organiser un transport de
Berne ä Z. Un taxi apporte trente
autres concentres d'erythrocytes
(globules rouges) et dix unites de plasma
frais ä l'höpital de Z. A l'aube, dans
les rues presque desertes, la voiture
avance rapidement. Elle effectue son



trajet en moins d'une heure et demie
et arrive ä Z. ä 5 h 30. On refait une
>erie de transfusions de sang ä Mme S.

A 8 heures. les medecins declarent
que son etat est satisfaisant. Mais peu
apres 9 heures, l'hemorragie
recommence. II ne semble pas que 1'on

arrive ä faire face ä ces graves pertes
de sang au moyen des concentres de

globules rouges et du plasma. L'hö-
pital de Z. appelle encore une fois le
Service de transfusion de la CRS et
demande quinze unites de «Fibrinogene»

(preparation coagulante
obtenue ä partir de plasma humain),
ainsi qu'un concentre de plaquettes
sanguines et du plasma frais, en plus
de concentres supplementaires. A 10
heures du matin, l'helicoptere de la
GASS decolle de Berne pour la
deuxieme fois. Une demi-heure plus
tard, le pilote livre les preparations
commandees ä l'höpital de Z. L'action
concentree Ges globules rouges, des

plaquettes sanguines (qui aident la
plaie ä se «lermer»), du plasma frais
et des preparations coagulantes arrete
definitivement l'hemorragie mena-
gante au cours de la journee de jeudi.
Mme S. devra rester encore quelques
semaines ä l'höpital pour se remettre
des suites de cet incident. Mais eile a

gagne la lutte pour la survie avec
l'aide de la medecine moderne et
d'une d'organisation d'urgence fonc-
tionnant bien.
Au cours des deux jours critiques,
Mme S. a regu en tout 64 conserves de

sang et concentres de globules rouges,
ainsi que 6 transfusions de sang frais,
1 concentre de plaquettes sanguines,
24 unites de plasma frais et plusieurs
flacons de «Fibrinogene», la preparation

coagulante. Pour le transport,
deux missions de la Garde aerienne
suisse de sauvetage et une course
nocturne de taxi ont ete necessaries. Des
medecins et des membres du per¬

sonnel de l'höpital, des collaborateurs
du Service de transfusion et des

pilotes d'helicoptere, le chef des
missions et le chauffeur de taxi ont parti-
cipe ä cette action de sauvetage. «Sans
le rapide approvisionnement
d'urgence du stock central du Service de

transfusion, notre patiente aurait
sürement perdu tout son sang», a

declare le medecin-chef de la mater-
nite de l'höpital de Z., confirmant
ainsi que cette operation de grande
envergure etait vitale.
Aujourd'hui, Mme S. et sa petite fille
sont de nouveau ä la maison, aupres
de leur famille. Cela grace ä la bonne
collaboration des differents services et
organisations, grace a un Service de

transfusion efficace qui peut fournir la

preparation adequate ä toute heure et

partout. En d'autres termes, cela

signifie: grace ä vous, donneuse
secourable, donneur anonyme,
quelque part dans notre pays.

La composition et les fonctions du sang

Le sang est le liquide nourricier de

l'organisme, circulant dans les arteres,
veines et capillaries. Le corps d'un
adulte en contient 5 ä 6 litres. Ses

constituants essentiels sont, d'une
part, les elements figures, c'est-a-dire
les globules rouges, les globules
blancs, les plaquettes, et d'autre part,
le plasma, qui represente ä lui seul
55 % du volume sanguin.

A. Elements figures
1. Quels sont les elements figures du

sang
Les globules rouges sont des disques
biconcaves, d'un diametre de 7

milliemes de millimetre, renfermant
une substance pigmentee riche en fer,
I'hemoglobine, donnant au sang sa
couleur rouge. Par ce pigment,
capable de fixer l'oxygene, les
globules rouges captent l'oxygene de l'air
inspire au niveau des poumons et vont
le distribuer ä toutes les cellules de

notre organisme. Ce faisant, les
globules se chargent du gaz carbonique
provenant de la combustion cellulaire
et s'en debarrassent lors de leur retour
aux poumons. Chaque millimetre
cube de sang renferme 4 ä 5 millions
de globules rouges.
Les globules blancs sont spheriques,
d'un diametre de 8 ä 14 milliemes de
millimetre. Iis sont beaucoup moins
nombreux que les globules rouges:
3000 ä 10 000 par millimetre cube. Es

protegent l'organisme contre les
microbes. En cas d'infection, leur
ncmbre augmente, afin d'accroitre
notre defense.
Les plaquettes sont de petits elements
de 2 milliemes de millimetre, leur
nombre est de 150 000 ä 350 000 par
millimetre cube de sang. Les
plaquettes interviennent en cas de rupture

d'un vaisseau: elles s'agglutinent
ä la breche, formant un bouchon
contribuant ä l'arret de l'hemorragie.
Elles jouent egalement un role impor¬

tant dans la coagulation du sang; ce

phenomene de la coagulation est la

prise en masse du sang en dehors des
vaisseaux pour former le caillot.
2. Doü viennent les elements figures
du sang?
Comme toutes les cellules du corps
humain, les globules rouges, les
globules blancs et les plaquettes provien-
nent de la division de cellules-meres.
Celles des globules rouges et des

plaquettes sont situees essentiellement
dans la moelle osseuse, tandis que
Celles des globules blancs se trouvent
non seulement dans la moelle osseuse,
mais aussi dans la rate et les ganghons
lymphatiques. Chez les enfants, la
moelle osseuse active est localisee
dans les os longs, alors que chez les
adultes eile Test surtout dans les os du
thorax et des vertebres. Ce n'est que
lorsque les elements figures ont ter-
mine leur maturation qu'ils gagnent la
circulation sanguine.
Les globules rouges ont une vie de 3 ä
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